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PARTE UFFICIALE

TORINO, 2 OTTOBRE 1882

S. M. 11 Ro, con Decreto del 30 settembre scorso, ha
Almilato le dimissioni offerte alla M. S. dal Ministro
di Grasia eGiustizia e dei culti comm. avv. Raffaele
tionforti; e con Decreto dello stesso giorno ha affidato
pistylsoriamente la reggenza del Alinistero di Grazia

94luttisia e dei culti al Presidente del consiglio dei
11 istri, Ministro dell'Interno, comm. Urbano Rattazzi.

Il N. 832 della Raccolta Ufßciale delle Leggi
ecretidel Regno.d'Italia contiene il seguente

VITTORIO EMANUELE 11
" Per grazia di Dio e per volontà della Nazione

RE D' ITALIA

¾isão .l'art. 5 dello Statuto del Regno ;

Sentito il Consiglio dei Nostri Ministri ;
Sulla proposta del Nostro Ministro Segretario di

Stato per gli Affari Esteri ,

Abbiamo ordinato ed ordiniamo quanto segue :
Articolo unico.

P)ena ed intiera esecuzione sarà data alla conven-
slone Consolare conchiusa tra l'Italia e la Francia e sot-
tpgeritta a Parigi addl 26 del mese di luglio 1862, le
l eni ratificazioni furono ivi scambiate 11 13 settem-
bee stesso anno.
- 4)rdiniamo the il presente Decreto ,

munito del

Sigillo dello Stato, sia inserto nella Raccolta ufft-
ciale delle Leggi e dei Decreti del Regno d'Italia,
mandando a chiunque spetti di osservarlo e di farlo

esservare.

Dato a Torino, add) 18 setteinbre 1862.

VITTORIO EMANUELE.

GIAcono DURANDO.

CONVENTION CONSULMllE

entre te Royaume d'Italie et la France.

Sa Majesté le Roi dTtalie et Sa Majesté l'Empereur
des Français reconnaissant l'utilité de déterminer,
avec toute l'extension et la clarté possibles, les droits,
ptivileges et immunités réciproques des Consuls, Vice-
40ilhuls et Agents ponsulaires, chancellers ou Secré-

G, ainsi que leurs fonctions et les obligations aux-
quelles ils seront respectivement soumis dans les deux

pys, ont résolu de conclare une Convention Consu-

sulaire, et ont nommé, à cet effet, pour leurs pléni-
potentiaires, savoir:
Sa lWajestá le Iloi d'Italie, M. le Chevalier constantin

Agra, Grand Officier de son Ordre religieuX et militaire
des Sains Maurice et Lazare, commandeur de l'Ordre

Itoptrial de la Légion d'IIonneur, etc., ete , etc., son
Énybyé extraordinaire et Ministre plénipotentiaireprès
Éa Majestò l'Empereur des Français;
Et Sa Majesté l'Empereur des Français, M. Edouard
hotoine Thouvenel, Sénateur de l'Empire, Grand'oroix
de don ordre Impérial de la Légion d'Honneur , de
l'Ordre religieux et militaire des Saints Maurice et La-

sare, etc., etc., etc;, son Ministre et Secrétaire d'Etat
au Département des Affaires Etrangères;
Lesqueis, apròs s'etro comm'uniqués leurs pleins-

pouvoirs, trouvés en bonne et due forme, sont convenus
des articles suivants:
Art. 1. Chacune des Hautes-Parties, con actantµ

aura la facultó d'établir des Consuls Généraux, Consuls,
Vice-Consuls ou Agents Consulaires dans les ports,
villes et localités du territoire de l' utre Partie.
Lesdits Agents seront réciproquement admis et re-

connus en présentant leurs provisions selon les règles
et formalités établies dans les pays respectifs.
L'exequatur nécessaire pour le libre exercice de

leurs fonctions leur sera délivré sans frais, et, surla pro-
duction dudit exequatur, l'Autorité supérieure du lieu

de leur résidence prendra immédiatement les mesures

pour qu'ils puissent s'acquitter des devoirs de leur

charge, et qu'ils soient admis à la jouissance des ex-
ceptions, prárogatives, immunités, honneurs et privl-
léges qui y sont attachés.
Art. 2. Les Consuls Généraux, Consuls et Vice-Consuls,

ou Agents consulaires, sujets de l'État qui les nomme,
jouirent de l'exemption des logements et des contri-

butions militaires, des contributions directes, person-
nelles, mobillères ou somptuaires imposées par l'Etat
ou par les Communes, à moins qu'ils ne possèdent des
biens immeubles, qu'ils ne fassent le commerce, ou
qu'ils n'exercent quelque industrie; dans lesquels cas
ils seront soumis aux mêmes taxes, charges et impo-
sitions que les autres particuliers.
Ils jouiront, en outre, de l'immunité personnelle, ex-

cepté pour les faits et actes que la législation pénale
des deux pays qualifie de crimes et punit comme tels,
et, s'ils sont nógociants, la contrainte par corps ne

pourra leur être appliquée que pour les seuls faits de
commerce et non pour causes civiles.
Ils pourront placer au-dessus de la porte extérieure

du consulat ou Vice-tonsulat l'écusson des armes de
leur nation, avec cette inscription: Consulat ou Vice-

Consulat de......
Ils pourtont également rhorer le pavillon de leur

pays sur la maison consulaire, aux jours des solemnités
publiques, religieuses ou nationales, ainsi que dans les
autres circonstances d'usage, à moins qu'ils ne résident

dans une ville où se trouverait l'Ambassade ou la Ló-

gation de leur pays. 11 est bien entendu que ces mar-

ques extérieures ne pourront jamais être interprétées
comme constituant un droit d'asile, mais serviront,
avant tout, à dósiguer aux matelots, et aux nationaux
l'habitation consulaire.
Les Consuls Généraux, Consuls et Vice-Consuls ou

Agents consulaires pourront de même arborer le pa-
villon national sur le bateau qu'ils monteraient dans le

port pour le service de leurs fonctions.
Art. 3. Les Consuls Généraux, consuls et leurs Chan-

celiers ainsi que les Vice-Consuls ou Agents consulai-
res ne pourront être sommés de comparaître comme

témoins devant les Tribunaux.

Quand la justice locale aura besoin de recueillir au-
près d'eux quelques déclarations juridiques, ella devra
se transporter å leur domicile pour la recevoir de vive
voix, ou déléguer, à cet effet, un fonctionnaire com-

pétent, ou la leur demander par écrit.
Art. 4. En cas d'empêchement, d'absence ou de décès

des consuls Généraux, consuls et Vice-Consuls ou A-

gents consulaires, les Élèves Consuls, les Chanceliers
et Secrétaires qui auront été présentés avtórieurement
en leurs dites qualités aux Autorités respectives. seront
de plein droit admis, dans leur ordre hiérarchique, à

exercer par interini les fonctions consulafres, sans que
les Autorités locales puissent y mettre obstacle. Au

contraire celles-ci devront leur prêter assistance et

protection, et leur assurer, pendant leur gestion inté-
rimaire, la jouissance des exemptions, prórogatives ,

immunités et privilèges réciproquement reconnus par
la présente Convention aux Agents du service con-

sulaire.
Art. 5. Les Archives consulaires seront inviolables et

les Autor¡tés locales ne pourront, sous aucun prëtht&,
ni dans aucun cas, visiter ni saisir les papiers qui en
font partie.
Ces papiers devront toujours être complètement 86-

parés des livres ou papiers relatifs au commerce ou à
l'industrie que pourraient exercer les Consuls

,
Vice-

Consuls ou Agents consulaires respectifs.
Art. 6. Les Consuls Généraux et Consuls pourront

nommer des Vice-Consuls ou Agents consulaires dans
les villes, ports et localités de leurs arrondissements
consulaires respectifs, sauf l'approbation du Gouverne-
ment territorial.
Ces Agents pourront etre indistinctement choisis parmi

les citoyens des deux pays, comme parmi les étrangers
et seront munis d'un brevet délivré par le consul qui
les aura nommés et sous les ordres duquel ils devront
être placés. Ils jouiront des mêmes privilèges et im-
munités stipulés par la présente Conventiòn

,
sauf les

exceptions consacrées par l'art. 2.
Art. 7. Les consuls Généraux, consuls et Vice-consuls

ou Agents consulaires des deux pays pourront s'adres-
ser aux Autorités de leur arrondissement pour réclamer
contre toute infraction aux traités ou conventions exi-

stantes entre les deux pays, et contre tous abus dont
leurs nationaux auraient à se plaindre. Si leurs récla-
mations n'étaient pas accueillies par ces Autorités, ils'i
pourraient avoir recours, à défaut d'un Agent diple-
matique de leur pays, au Gouvernement de l'État dans
lequel ils résideraient.
Art. 8. Les Consuls Généraux, Consuls et Vice-Consuls

ou Agents consulaires des deux pays, ou leurs chan-
celiers, auront le droit de recevoir dans leurs chance-
leries, au domicile des parties et à bord des navires
de leur nation, les déclarations que pourront avoir à
faire les capitaines, les gens de l'équipage et les pas-
sagers, les nógociants et tous autres sujets de leur
pays.
Ils seront également autorisés à recevoir , comme

Notaires, les dispositions testamentaires de leurs na-
tionaux et tous autres actes notariés fors ème que
lesdits actes auraient pour ob,jet de conféret ypothè-
_que, dans lequel cas on leur appliquera les dispositions
spéciales en vigueur dans les deux pays.

passés. Les copies ou extraits de ces actes, dúment
légalisés par lesdits Agents et scellés du sceau ofilciel des
Consulats, Vice-consulats ou Agents consulaires, feront
foi, tant en justice que hors de justice, solt en France
soit en Italie, au mème titre que les originaux et auront
la même force et valeur que s'ils avaient été passés da
vant un Notaire ou autre Officier public de l'un ou de
l'autre pays, pourvu que ces actes aient été rédigés
dans les formes requises par les lois de l'État auquel
appartiennent les Consuls et Vice-Consuls ou Agents
consulaires, et qu'ils aient ensuite été soumis au timbre
et à l'enregistrement, ainsi qu'à toutes les autres for-
malités qui régissent la matière dans le pays où l'aste
devra recevoir son exécution.
Dans le cas où un doute s'éleverait sur l'authenti-

cité de l'expédition d'un acte public enregistré à la
chancellerie d'un des Consulats respectifs, on ne pourra
en refuser la confrontation avec l'original à l'intéressé
qui en feraþ demando et qui pourra assister à cetto
collation, s'il le juge convenable.
Les Consuls Généraux, Consuls et Vice-Consuls ou

Agents respectifs pourront traduire et légaliser toute
espèce de documents émanés des Autorités ou Fonction-
naires de leur pays, et ces traductions auront, dans
le pays de leur résidence, la même force et Valeur
que si elles eussent été faites par les interprétes jurés
du pays.

Art. 9. En cas de décès d'un sujet de l'une des Par-
ties contractantes sur le territoire de l'autre, les Au-
torités locales devront en donner avis immédiatement
au Consul Cánéral, Consul, Vice-Consul ou Agent con-
sulaire dans la circonscription duquel le décès aura
eu lieu. Ceux-ci, de leur coté, devront donner le a¢me
avis aux Autorités locales, lorsqu'ils en seront informés
les premiers.
Quand un français en Italie ou un Itallen en France

sera mort sans avoir fait de testament ni nommé d'e-
xécuteur testamentaire, ou si les héritiers , soit natu-
rels, soit désignés par le testament, étaient mineurs ,
Incapables, ou absents, ou si les exécuteurs testamen-
taires nommés ne se trouvaient pas dans le lieu où
s'ouvrira la succession, les Consuls Généraux, consuls,
et Vice-Consuls ou Agents consulaires de la nation du
défunt auront le droit de proceder successivegnent aux
opérations suivantes :

1. Apposer les scellés, soit d'ofilce , soit à la de-
mande des parties intéressées, sur tous les effets meu-
bles et papiers du défunt, en prévenant de cette opet
ration l'Autorité locale compétente, qui pourra y assi-
ster et apposer également ses scellès.
Ces seellés, non plus que ceux de l'Agent consulaire,

ne devront pas être levés sans que l'Autorité locale as-
siste à cette opération.
Toutefois, si après un avertissement adressé par le

Consul ou Vice-Consul à l'Autorité locale, pour l'invi-
ter à assister à la levée des doubles scellés, celle-ci

Lesdits Agents auront, en outre, le droit de recevoir
dans leur chancellerie tous actes conventionnels passés
entre un ou plusieurs de leur nationaux et d'autres
personnes du pays dans lequel ils résident , et meme
tout acte conventionnel concernant des citoyens de ce
dernier pays seulement, pourvu, bien entendu, que ces

actes aient rapport à des biens situés ou à des affaires
à traiter sur le territoire de la nation à laquelle ap-

> partiendra le consul ou l'Agent devant lequel ils seront

ne s'était pas présentée dans un dólai de quarante-hait
heures, à compter de la réception de l'avis, cet Agent
pourra procéder seul à ladite opération.

2. Former l'inventaire de tous les biens et effets
du défunt, en présence de l'Autorité locale, si, par
suite de la notification susindiquée, elle avait cru de-
voir assister à cet aete.

3 L'Autoritó locale apposera, ha signature sur les pro-
I cas-verbaux dress s en sa présence, sans que, pour

A.PPENDICE

UN LENIO SCONOSCIUTO

(Conthinnione , vedi rm. 217, 291 , 225 ,
227

,

228 e 232)

XVI.

nsai dare colle mie parole alcúna spiuta a

ll'ellesione che mi pareva prossima a prorompere
dalle labbra di lui.
- Essere amato! Diss'io. Non 10 si ottiene che

ad un prezzo : quello d'amar noi, e, voi, avete voi
Veramente, realmente amato qualchedtmo nel mondo?
- Se ho amato ! Esclamò con impeto. Dio buono!

Esa tutto amore la mia natura ; era tutto amore la

intelligenza; su tutto il creato, e sui miei simili
si versava potente, desioso d'operare, di sacrificarsi
il mio affetto. Cominciò la mia famiglia medesima
a rigettarmi. Mia madre si vergognò d'avere a fi-

gliuolo un mostro qual era io ; i mtet compagm mi

burlavano ed abusavano della debolezza delle mie
mŠnbra per fami segno ad ogni oltraggio. Un

giorno trovai finalmente un-difensore e me ne feci
un amico.... Ah ! quanto io l'abbia amato quel tale,
nessuno, lo sapra mai.... E pure io stesso doveva....
io stesso I....

Si copri colle mani la faccia e stette 11 alcuni
minuti mutolo, ma singhiozzando penosamente. Po-
scia si lasciò cadere seduto a frie vicino e mostran-

domi la faccia disfatta da una viva benchè antica

angoscia, riprese con voce debole e sommessa :
- Egli era bello, robusto, ardito ,

ad ogni eser-
cizio di corpo, ad ogni forza, ad ogni audacia ac-

concio e valente. Aveva huon cuore ed ebbe pietà
di questo disprezzato scimiotto che era la vittima

di tutti. Sotto la protezione della sua forza e della

autorità che gli davano tutte le sue belle doti io

conobbi un po' di pace in collegio. Io lo ricompen-
sava facendo tutti i suoi còmpiti, ed amandolo come
si amerebbe in terra la personificazione del hello e
del buono. Ero suo schiavo. M'avesse detto : -- Am-

brogio gettati giù da questa finestra del terzo piano
per mio vantaggio, che? per imo placere, vi gmro
che l'avrei fatto.

« M'aveva sottratto a tanti e si forti tormenti!
Voi non sapete che cosa sia sentirsi debole, Lratto,
meschino, ridicolo ed essere la mira degli scherni,
delle risa, delle percosse d'una ragazzaglia spietata
che si compiace della vostra impotenza , che sghi-
gnazza alle vostre lagrime, che appunto là più vi

punge, dove più vede che vi fa soffrire la ferita.
Nessuna pietà, nessuna generosith : una gara feroce

a chi meglio farà dolorare e sanguinare quella po-
ver'anima presa per segno dei loro colpi. Quante
volte vedendo una ciurmaglia di monelli inferocire
contro una povera bestiola, mi sono ricordato di
quegli spasimi che mi torturavano il cuore e di

quelle lagrime che mi rientravano a ripiombare co-
centi sull'anima I Si nel bambino c'è tutto l'uomo.
Quelle crudeltà infantili preaccennano quelle tre-
mende con cui la società perseguita e conduce alla
disperazione od a riagire col delitto le sue vittime.
« Fuor del collegio, i medesimi scherni e le me-

desime vergognemi'aspettavano nel mondo, meglio
coperte dalla vernice della cortesia, ma non meno

maligne e crudeli, e non poteva più da tutti, come-
prima, difendermi il valore di quel tale che io amava
sempre con tutte le potente dell'animo mio, e che
pur mi lusingavo mi amasse.... Ah no! non mi

amava, non mi aveva amato mai!... Udite, udite e

giudicatene voi.
« Col giungere dell'adolescenza e della giovinezza,

ancg in me nacquero nuove e indefinite aspira-
zioni, quelle tormentose e gradite aspirazioni che
inconscialpente spingono l'anima verso l'ideale e sol-
lecitano e preparano e addestrano alla grandezza
l'anima dell'uomo superiore. Io era stupito e confuso
di me medesimo. Non mi riconoscevo più. L'ultimo
fra gli uomini e stimatomi io stesso tale sino allora,
mi sentivo delle vampe superbissime d'una eccelsa
ambizione. Me ne vergognavo fra me e me, na-

eccessi di pazzia, avrei voluto dissimularli anche a

me stesso. Ma ne'miei sogni pertinacemente tormen-
tosi m'appariva la felicit'a seducente nel sorriso non
solo della bellezza, ma della gloria. Un giortio reop-
piò in me l'ispirazione come un fulmine, quasi per
un lampo mi vidi d'un subito illuminato l'esser mio
e il mio destino e scoperto il segreto delle mie an-
goscie mentali. Ero poeta!

« Poela! Re della terra, re del pensier» I Favorito
da Dio d'una scintilla maggiore della sua luce divina;
sentendo nel proprio più vasta l'orma del suo spirito
creatore; capace di padroneggiare il mondo dell'i-
deale, di apprendere il sovrintelligibile, di accostarsi
al miracolo della creazione. Essere infimo, debole,
il più dispregiato fra gli uomini e conoscersi degno
ed aspirare a divenire il primo, il coronato dalla
più splendida cerona ! Capite voi quali intime esel-
tazioni e quali segreti affanni, quali inquiete lusinghe
e quai terribili accasciamenti s'avvicendassero e t.ur-
bassero l'anima mia nella oscura giovinezza?

e Quella oscurità che mi.riparava dai dolori e dai
danni della vita, mi tornava pure la maggiore delle
disgrazie. Che cosa non avrei dato per potere ad
un tratto comparire innanzi al mondo cinto splen-
didamente di quella luce di poesia che mi sentivo
nell'intelletto e nel cuore? E con tutto ciò avevo di
me e de' miei versi una timorosa vergogna. Li na-
scondevo agli occhi di tutti, colla cura con ctii si
nascondono le traccie d'un delitto. Se il mondo a-

scondevo accuratamente nel inio timido silenzio tali vesse risposto mai colla beffa a quei vero sangu'e



een laterseatidagemee dansas actes, elle poissa.e-
ziger de(dróits ddÎcune esphoe

3. Ordonner.la ven aux enchères publiquei de
89us,Its ets inobiliers de la BBCCEision qal pourrilent
sg rÏ0tar et,deceux d'une conservatión:dificile,
coinine anast des récoltos et effets, pour la vente des-
quels il se présentera des circonstances favorables.

4. Deposär en Uen sûr les effets et valeurs inven-
pd6s,conserver le toontant des creances quel'on réa-

alasi qua.la produit des rentes que l'on.¾-
Tra, dans la matson consulairer ou les conoer à quel-
quei commerçant présentant toutes garanties. Ces dd-
pots derront avoir neu daris l'un ou l'autre cas, d'ac-
cord aven PAntorité locale qui aura assist6 aux opbra-
ons antirieures, si par suite de la convocation men-
tionnée sa paragraphesuivant, des sujets du pays ou
d'mie Palesance tierce sepresentalent comme intéres-
ees dans la succession a6 intestet on teitamentaire.

A Anan=- le d6cés et convoquer, au moyen des

journanz de la localiteet de ceux da pays du difunt,
si cela étitt néceg les créanciers qui pourraient
exister entre imecession ab intestal on testamentalre,
aan gn'Ils.puissent présenter leurs titres respectifs de
créance, dûment justifiés, dans ledelai 816 par les lois
de chaoun desdeux, pays.
,
S'il se présentalt des créanciers contre la succession

testamentaireen a6 intestaf, le payementdeleurs crean-
nes devrait s'effectuer.dans le detal de quinze jours
aprés la cloturo de l'inventaire, s'd existalt des res-
sources qui puissent etro aŒecties à cet emplof, et
daup le cas coaustre, aussitôtque les fondanecessalies
auraient pu ðtre riallatt par les moyens les plus con-
Tenabits; ou enin dans le délat consenti, d'un commun
a¢©¢¾ entre les Consuls et lamajorit6 des)ntéressés.
Si les Consnisrespecufb eerefusaient au payement de

tout on partie des cr6ances, en alléguant l'Insumsance
des valeursde lasucce-lon pour les satisfaire, les crèan-
clers aurent le droit de demander à l'Autorfte compé-
tente, ells le jugealent utile à leurs inthrots, la facuhé
daas constituer en état d'union.
Cette déclaradon obtenue par les voies légalee éta-
blies dans chacun des deux pays, les consats on Vice-
Consuls devront faire imm6dlatement la rendse à l'Au-
torith Jadiciaireou anz syndice de la faillite, selon qu'il
appartiendra, datons'leadocuments, essia on valeurs
appartenant à lasaccession testamentatre on ab intestat,
les dits Agents demeureront charges de représenter les
héritiers absents, les mineurs, et les incapables.
En tout cas, les Conants Cénéraux, Consuls et Vice

Consuls ne pourmat falm la dèlivrance de la succes-

slon omde son theduit aux h#ritiers légitimes ou à leurs
unwistarmqu'après l'expiration d'un délai de six mots
à partir da jour on l'avis da décès aura été publié
dans les journaux.

O. Administres et liquider eux-memes, ou parune
personnequ'ils nommeront, sous leurtosponsabilit6,la
mecession testamentatre ou aö intestat, sans que l'Au-
tarit6 locale alt a intervenir dans lesdites opérations,
k.moins que des seJets du pays ou d'une tIeree 'Puis-
sapte n'alent à fairevaloir les droits dans la sacl:ession,
car en ce cas, a'Il surrenait des dinidultés provenant
notammentdequelquesrdalamations donnant lieu à con-

testation, les'Consuls Généraux, consuls, Vicedoosula
et Agents cònsalairgp, n'ayant mcun drott pour ter-
agner om rèsondre ces dtfacultés, les Trlbanaux dti
pays derront en connattre, solen qu'il leur appartient
d'y pourvoir ou de les juger.
Idadits Agents consulaires agiront alors comme re-

présentants de la succession testamentaireou ab intestat,
c'estä-direque, conservant l'administration ettedroit
de liquided68attivement ladite succession comme aussi
celul d'effectcer les Tentes d'effets dans les formes pre-
cedemment annoodes, ils veilleront aux intérêts des
héritiers et auront la faculto de dësigner des Avocats
chargés de suutenir leurs droits devant les Tribunaux.
Il est blem entendu quils remettront à ces Tribunaux

tous les papiers et doenments propres å éclairer la
question soumise a leur Jðgement.
Le jugement prononcé, les consuls G6néraux, consula

et Vice-Consuls ou Agents consulaires derront l'exé-
cater s'ils ne forment pas appel, et Ils continueront
alors de plein droit la liquidation qui aural; été sa-

sþenduejusi¡'à la conclusion du litige.
14 Organiser, s11 y a lien, la tutelle eu curatelle,

conformément aux lois des pays respectifs.
Arts 1(L Israqu'on français en Italte en un Itallen

en France sera décdd6 sur un point où 11 ne se trou-
verait pas d'Agent consulaire de sa nation, l'Autorite

toril.asÍ¢ engphti, c$ntornŠmenik la ænnes rãÑ1imeeIÍNOÑ¾Ñe de ah náÑA66rgsja fezijk Una

egislation du pag a 11erentairë des efeti etfla 11. paga Sur càtte diinande ainsijiistiB6i | la remisoides d(àe termesson latentiongen ,0dracessarilsage
guldation des blems qu'il À&ra laissãà, et såra teline de disarteam má pourra être reinäia Ondoiiiera eri on- ellecontionerattga rester ep TIsaeor pendsat.unea
rendre compta dans le plus bret détai possible da re- tre auxdits Agents cöûsulairesÝtogt onis et tooth encòrò, AIþirtir da foi:N o 'one op,yantraggti
sultat de ces'opërations k lSunbassadi on ala lágÀtlon assistance pont la rechâteke ef-rarrestation'dem del es contractantes taurp dénoncée.¿a yaya

qui doit en connaitre, op au Consulat on Vice Consulat serteurs qal seront conduits dans fés prisonsdu pays et Art. 19. IÅs stÌÿÿlatlälis qui pricbdentserontez6ca-
le plus voisin.du lieu où se sera ouverte lasaccession y seront détenus à la demandeet au frats da Consul toires dans les denz Ètats i

ab intestat on testamentatre, on Vice-Consul , jusqu'à ca.que celal-ci froyé une oo- chang6 des ratlications

Alats, dge l'inslant qüè l'Agent consa šõ¾ ptàs rap rÅston de les faire ps Ir. Art. 20. La pr6sente Conventicia sera ratiliée pt a

proch du polit on sé serait ouverlò làditakedèssion CeŸemitrlsonnoment ne pourra durer pltÏë de trois ratincations,en serontéchang6ès a Paris,aualit0Linas
ab intestaton testamentaire, se présenterelt personnel- mois après lesquels et moyennant un avis donné au faire se pourra,
lement on enverrait th délégué sur les 11eux, l'Autorlth Consul frois jours & Taranee, la liberte sera rendue an En foi de quel les Pléalpotentlairgrespectifs ont il-
locale qui sert intervenue devra se conforgner à ce prisonnier, qui ne pourra etre incarc6rò de nouveau gn6 la présente convention at y ont appos6 1 a

que prescrit l'article prôcédent. p6tir la même cause. ,
de (ears armes.

Art. 11. Les CodanÌs Ganðrant, Ce is et ŸIce-don- lontefoli al le déserteur afsit commisquelquedél14 Fait à Paris, en double or kl le 26 joille
sals an Agents constalilres des deux $tats, connaîtront återre, l'Antorité locale pourrait surseo'r A l'extraditlon de grâce)862.
exclastrement desactes d'inventaires et des autresopi- Jusqu'à ce que le Tribunal eut rendo sa sentence; et Signès mona «

.

L. 8.).
rations prattquées pour la conserration des bleos et que celle-cl eat reça pleine et entière exécution.- Signé: Taogy: as.¾ ; (L A).

objets de toute nature laisses par les gens de mer et f.es llantes-Parties contractantes conviennent que les Percopia cent originalo

les passagers de leur nation qui décèderaient à terre maridi on autres Ìndividusdà l'4qalpigeispjets dupays Toria 104 agosto 4862.

ou à bord des navires de leur pays, soit pendant la dans lequel s'effectuera la désertion, sont exceptésdes MBI.EGAKI.

traversée , solt dans le port de leer aÍriva . stipulatláns~du pr#séni alticle.
Art. 12. Les Consels Généraux Conso!ÏÃVice-Con- Art; 13. Toutui leil fois qu'If n'y aura pas de stip=- PARTE ON U¶FIG E

sala ou Agents consulaires pourront allW þérsonnelle- lations contrattes entre les armateurs, chargeurs etas-
ment , on envoyet des ditogues a bord des davires de sureurs, les avariesqààles nárires des deuxpays auront ITAEIRA , itTL
leur nation après qu'11s auroni été admts e$ libre pra- einfrártes erimer, soit quils entrent dans les ports NTERNO - Thamo, S Otto6rs 1865
tigne; Interroger les capîtaines et l'equipÃge; examitier respectifs volontairement on par relache fcírcée, seront
les papiera de bord; recevoir lå déclarations sur leni par les Conible Généraux, Consals, Vice-Cdasols
voyage, lent destination et les incidepts de la trayer- a rito consulaires de leur nation;à utofasqfe des IL GUARDASIGH.LI INISTao SEC RAT

eëel dresser leli Ipanifestes ei tÅciliter l'expfulltion de da pays dans lequel röstderont lesdits Agènts,
PER GLI AFFARI DI GRArd

leurs navires; enfin les accompagner devant lÀš Tri- ca ceut d'une tierce Puissance ne liðient interessés E DEI

banaux et dans lesbareaûxdè l'adminfèèation du ¡isys, dirls des afarièli; dans ce cas, et à défaut de com-
pour leur servir dinterpretes et d'agents dans les af- promis amiable entre toutes les giartiës iniëressées

la cui avrebberiaiuto prh 1plo i pe aipi
faires qu'ils auront a solyreon les demandes qu'ils au- elles devrátent être réglées par l'Autoritél cale. raiti alla nominí di Uditór a sene del R. Decreto
raient à former. Art. 18. I.orsqu'un navire appartenent au Gouver-
Il est èonvenu que les FonctiÃËaÍÑde P0rdre jn- sament on a deli sujets di l'une dá IIantes-Pa ties maggio 1861,

diciaim ei les Odioters et Agentsdili dodane ne pear- e atriotÓtos féra afragé, ou behonéra stiële litoral

4 rese tre aMco
p a i In r

,

a
on Vicealonsul de la nat[on à laquelle,ces navires ap. o Ageni aonsulaire de la c1rconscription, et, à son

lillan Paler Para a Torio cipieranno add
partiennent. Ils devrpnt également§ vànir

,
en temps d fiilt, à celli du Consul fÁnéral, confini, Vice-Consul

20 d pFNs! di Éosèmbra
opportan , lesdits Agents Consulaires pon qu'ils assi. ou Agent consulaire leplus Voisia du lieu defaccident.

Dato a Tor o 0 mettembre IBGE
stent aux declaratioM que les capitaines et les équi. Tootes les opéradons reintres sa sauvetage degno-
pagen auront a faire devant lÖs Trinnaanz et dans les français, quinauftsgeraient ou hohoueraient dans
Administratforis locales, aan d'bylËer ainst.toute erre r les eaurierritorialis dáYItalle, serontdirigées par les
on fansee Interprétadoo qui poetr if atdre À l'exacte CdasalsGén consuls, ¶lce-donsats et Agents oá 01BE310MB GEKER LE DEra DEBEEO O

adadnistration de la Jusdce. Agents coasalaires de France; reciproquement .toutes DEL REGE DITALIA•,
La citation qui sera adressée À cet erst aux consuls les opôratiáns relattves ansauvetage desdaviresitauen Presentandosi aUs Dirgslone generale titoli di ren-

et Vice-consais Indiquera une hànre precise, et si les qài nauffageratont on 6ehoneraignt dans les eaux teg dita si poi cambio, ela per translastone, tramuta.
Consais etVice-ConsaÍs - dégligehièrá de s'y rendre en ritorialis de la Fánce aeèontdirigées pai las C dants mento, vincolo o distindolo tene rilaseista una ri

personne ou de s'y fali'e represehteË par on,délégué , fÄnérÃür, Coás&1s, Vice-Cinsuls on te cons latás oevata cher va disttata con numero spectile'diopcill-
il sera procede en leur absenú d'Italle. stone imi altro'df ordÍne µ¾ kmges
Art. 13. En tout ce qui concarke la polige des pärts, Ilintervention des Autorités localein'aura lieu dang si avrirtono perció coloro châsolleóltanooperantont i

le chargement et le déchargement des narfres , et la les deux pays que pour asèlsW les Agäntscog, as titolls già Ipreséntatt 'd'indteare l'aumeri ansideiti
sûrté des marchandises, biens et effets ,

on observera mainamir l'ordre, garantlr les Int6rets des aanvetearà colla data deus ricerata stessa; in contrario non pb .

lès lois, ordonnances et règlemânts du paya 6Írangers å l'équipage, et amarer Pereention dei di trå e-ereprorseduto sulla istanza in6 dato

Les Consuls 06néraux , .Consuls et ViceenÃ¾ on ppositions & observer p uÛentréõ og la sortie des'mar. alcun risconW.

Agents consulaires séront chargés exclusitement dii chaoÃlcessanrées,
maintlen de l'ordre intérieur a bord es navires mar. EnPabsenceetjusqu'à l'arrivée desConsulsGeneraux, orazzlexi essamas.s ass <ssarro namu

chands deleur nation; ils itgleront eux4némes lescon. Contillb, Vice-consuls on Agents consulairei ou de la DEL REGNO D'ITALIA

testations de toute nature qui seraient surrennes entre personne qu'ils délégueront a cet effet, les Autorités (2.a Pu6ôlicazions)
le capitaine, les ofliclers du navire et les mateläte, et locales devront prendre toutes les mesures necessatres Conformomente alle disposialquidegli ardcoli 3tdella
spécialement celles relatives à la solde et à l'acdom. pour la protection des individos et la coiieNanda Legge 10 luglio 1861 e del úl'Decreto 28 stesso

plissement des engagéments réciproquementcontractes. des objéts qui amont été saavés du naufrage. mese ei annoi
LesAutorités locales ne pourront intervenir que lors. L'intervention des Antbrites locales, dans ces dif• Si nounca che l titolari deUnsotto designate rendite

que lesdésordres surrenus A bord des narfree serafeat ferktsicas, ne donnera lieu à la percepdon dei irtip allegando la perditas dekoorrispondentlycertiscati di
de nature à trembler la tranqalllité et l'ordre pubtfo, d'aucune espèce, hora ceux que necessiteront les op6 tsarizione-ebbero ricorso a gaspttAmmialstraslone
à terre on dans le port, ou quand one personne du : rations da saavetage,.ei la conserrätton dei objets ondi,.preite le formaUta prescritt dalla loro

pays, on ne faisant pas partie de l'équipage , s'y tro. | sauvêà, ainsi que ceux auxquels seraient soumis, e yèägano rilasciÃÈ nuovi titoll
vera mé'ée. parell cas, les navires nationaux. 31 4tdida pe tinto chÏänànei possa a nte

Dans tous les autres cas, les Autorités prealtees se En ca; de doutesar la natiánillfe des navirès nan che set basi do'po la prima tpubblicasi qe del
borneront à preter tout appui au Consuls * Vida.. fragés, les dispositions mentionnées dans lã present sente viiso, qualori tú quesio§rmlão non vi
sols ou 'Agents consulatres si elles en sont requises jar articloseront de la compétenceexclustre de PAnkorite state oppoststoni si ritdspieranno i qvl ce
eux , pour fatre arreter et conduire enprison tout.in. locale. Num.

divida inscrlt su) le role de l'équipage chaque fois que, LeslianteMaailles contractantes con#fennent enoutre delle Infos oñ

pour un motifquelconque , lesdits Agents le jugerong que les marchandises et efets santes ne seront sujets
convenable, . au payement d'ancan droit dè dousne, a molas qu on Debito Perpetuo 1810.

Art. li. Ias consuls Généraux
,
Consuls et Vice-Con. ne les destine â la consommation Interieure. 5503 Parrockiale af Cóssse'(Torinó) 120

EulS OR.Ag0Bti C0nsulatres pourront faire arreter et Aèt. 17. I.es consuls Généraux, ConsugViceconsuls 583Ì Id. di CitezadeÍ (Ääkta) ág a

renvoyer soit å bord, soit dans leur pays , les marius et Agents consulaires respectifs, ainsi que les Chan- stone
" 60

et toute autre personne faisant, å quelque titre qño ce cellers, secrétaires, Eleves on Attaches' consol¾ 5882 Id. dl SL-itatoe1(aos L) é aÀno 60'
soft, partie des étialpages des navires de leur:nad Jodront dans lei deux pays de tóotes lesizernptions, 6077 Id. d'IÑyersoPS (PiËe lo) • 12(
qui auraient déserth. préidgatives, immunités, et privilèges qui sont no- 6121 Id. di,Chiusa (Stisa) con annotasi a a 200
A cet eŒet, 11 devront s'adfdEser par écrltþax Au córdðs ou seratent accordésL Agenti de l nieme 5023 Id' di Verrone (Blella 20g a

torités locales compétèbtes, et Justiner, au moyen de classe de la nation la plus favorisée. 3608 Comunita di Torreberetti (LouléllIÑa A

laprésentation des registres du bâtiment ou da role de Art. 18. La présente convent[on sera en viguent pen- 7897 Cappellania'gna institaltis dal i

j l'équipage ,
ou si le navire étaft part!, en'prednisant aant doure années, &Astor da Joas de Pechange des : Paolo Francesco Aroneo di Genova a 9 6 7

une copie authentique de ces documents, que lesy ratlacations; el aucune des IIaute>Parties contríctan- 1058 Chiesaparrocchiale.dliamta gr Ins,e y

dell'anima mial Guail Li amavo tanto! Mi pareva
che ne sarei morto. - .

• Cosh non la poteva durare. Deliberai aprirmene
a quelPonico amico che avessi.
« Alfredo - non gli darò che questo nome -

era allora nel mondo quello che era stato in colle-

gio: bello. audace, simpatico, beneviso a tutti, te-
moto dai rivali pel suo valore, desiderato da tutte
le società pella sua pincevolezza -, ricerco da ogni
salotto , primo in tutto che imprendesse ,

in ogni
dove egli.comparisso, cavalcav: come nessun altro
meglio di lui, suonava con sentimento e componeva
delle romanze e delle melodie che le signore ese-

guivano con amore nelle serate musicali ; scriveva
delle gaie leggerezze su pei giornali e degli affet-
tuosi facili versi per gli Album delle dame, che gli
Valevano una certa gloriola di letterato e il titolo
d'uomo di spirito, cui egli si conferspava con una

invidiabile franchezza e subitaneità di motti e di
rimbeccate..Era uno di quegli ingegni che riescono
in.ogni cosa a cui s'accingono, ma dei quali la de-
plorahile facilità impedisce che acquistino profon-
dezza.in alcuna.
« .lo cercava di vederlo il più sovente che po-

tessig Ina egli, tutto preso dalle brighe e dalle fre-
quentazioni del 6el mondo, senza pure sfuggirmi, rado
era mi.concedesse pochi tuinuti di colloquio e di
sua compagnia. Alcune fiate m'ero accorto che la
mia prosenya non era quella che più bli talentasse;
ed 10 aclla mia umilth gli davo ragione e mi dicevo

che, pel soddisfacimento e pel vantaggio che pro-
vavo io in vederlo, non avevo il diritto di <llstorio
dalle sue,occupazioni e dai suoi piaceri. Meco pol,
egli trattava con una certa urbanith a bonth di
tolleranza, se così posso dire, come un ricco di ge-
nerosi sentimenti che faccia elemosina di qualche
buona pamla ad un misero affamaW di aliëtto: G'ara
ancora la protezione e la superiorità di colui che a-
veva difeso il,perseguitato collagiale.
« Qu:hndo io gli venni innanzi con alcuni de'niiei

versi tremavo come un accusato che si prefiittiF
innanzi al suo giudice. Gli dissi balbettando il fatto
mio. Alfredo fece l'atto di stupare di chi oda la
più nuova ed inaspettata meraviglia. Un legglero
sorrisino di beffa mi parve corresse sane sae
labbra.
«- Chet Tu fai dei versi? Esclamò egli. Tu pensi

a scrivere? Ma bravo! Udiamo un po' questa relia:
s- Oh no: diss'io: non avrð mai il coraggio di

leggerteli. Prendi queste carte. Guard de tar stes o

e dimnione poi.
• Gli lasciai i miei scritti e faggii o poco meno,

colle fiamme alla faccia.
« Stetti alcuni giorni senza vedere Albedo. Avevo

un gran desiderio di correro da lui a saperne'il
giudizio, e non osavo. Gli era come e si trattasso
d'una sentenza da cui tutto il mio avvenire avesse
a dipendere.
« Una sera finahoente vedo Alfredo entrato I in

ca>a. Impallidii dall'emozione, e il cuore lui s

diede a palpitare come in faccia ad un gravissimo
pericolo. Egli aveva d suo solito aspetto gaio,<leg-
gero, di sollazzevole amenità. Disse essersi stupito
e rammaricato di non più vedermi da tanti giorui;
essem venuto a vedere che cosa i stava facend
nella solitudine del suoMido questagufo selvatico;
mi parlò in un momento, senza che io potessi e
cercassi neppure di,metiere una parola, d'una inn-
nita quantità di cose diverse, con una continuata

sequela di facezie e uno schidppettlo incessante di

motti. De' miei versi non pareva nemmanco ricor-

darsi. Avmi voluto chiedergliene, e mi mancava il

coraggio. Alzatosi per partire, mi sollecità ad uscire
con lui: aveva da recarsi a un certo convegno, ed
io ne lo avrei accompagnato, così avremmo alino-

gato il piacere di star insiemo. Feci a suo tiileng.
Quando fummo presso al luogo a cui egli era di-

retto, mi disse1inalmente come per un improvviso
venirgli alla memoria:

y -- Ah! Ho lotto i tuoi Versi. Me ne rallegro
teco. Sai che non c'è male? Con qualebe tocco qua
e 18, con qualche correzione, con qualche cambio
di verso, davvero che sono una cosa presentabi-
lisiima. -

« lo sentiva farsi più agiato il mi respiro.
« Egli continuava :

- «- Anzi ho pensato una cosa. bl'a card, le no-
stre produzioni letterarie , per g abcarlo a dovere
noi stessi

, bisogna vederle stampate. la stampa é
come alle scenicho composizioni la luce della ri-

balta, gli o per essa che i difetti e i pregi altzesk

appariscono nella lorõ fÊaftlC Se tu ci acconsenti

voglio farti stamparu i tuoi lavoli,
«Non a parevger quelloMao udivo.-J.ssere

stimate degne'della stampa le mie' code era un suc-

cesio maggiore di queno che avevo sperato. Di su-
bito, come in un abbaglianiento, nii passò innanzi
quella lucentissima immagine della gloria che avevo

vagheggiato, .che vai;beggiavó tremando,nella più
ritratta solitudine delle mie fantastica¡q;ini.

« Allmdo soggiunse, che aveva giusto sotto i tor-
chi un vòlume di sue poesie; che avrebbo a quello
aggiunte le mie, o cos1 introdottélo nel mondo let-

terario sotto il patroemio del suo nome, già cono-
sciuto e circondato di qualche riguardor Questo
essere il meglio pel mio vantaggio; sotto il miöi
oscurissimo nome niun editore voler certo acqui
stare il manoscritto, niun lettore compeinte il libro,
dove io mi decidessi e stadsparlo a mio spose
. Le sue ragoni mi persuasero. Credevo di avèr

ottenuto assai più che noir meritassi. la mie poesio
comparvero poco dopo nel volume pubblicãto da3
Alfredo sotto il suo nome. Nonostanté cið ch'egli
mi aveva detto; i miei versi erano poliblichti tall e
quali, senza pure 11 caribiameniö d' ¿na viráble lo

li lessi colla superba giola d'un piidÑche bacia il
suo primogenito : ma, la sera ritirandomi nella mia 2

solitaria cameretta
,
sentii con maggiore l' orgo•°

glio come io fossi capaoé d'assai pi¡i
(Continua) Varronto Br.asezio.



tore pro Ñapore i nimárea'Ñ assicûnre at ducatl'd!Ilolatàin e landnu scopeità premo un Tenditore d!'c&ie atiilÀhe dal dotto at adopero per istrappile'l1falla allignominfoso giogo

3161 Città dicherasco [proylaci diMondovi) 8 50 bourgo la loro autonomia tedesca e posizione ooktituzio- :stioistro hinghilterra IIndson el Itr tionato non à lungo dello stranierov F. non ha i gran tempo é che3Tenivano a

14 181g alÑ deinidra nel coniplesso deUamioghla. Tutti i tempõ.. pubþ11cat dei versi di quel mynanimo prácipe, da
18271 due fuÀb TcÍ 1 a partitirsõÉÑ Á rdo a Copena e nel Bigno¶ior' Non aún pochi gi roi che si Îla'afÀŒ$" cél'app quanto fosé pr ado IL,suo amoge pel; l'I-

tall esi Sinora'don s'alz6alcuna voce vera percorse le sale del Museo dPTorino con occhio talla e che male non a'appçoêgse nel dedicare a lui I

803 Spa Animta Giusop Adri goverbo di far delle pratiche sulle di valente artista p*eçapocorto del valore di tale tio- linoi versi un poeta come Fal Testi.
ri

fuGiuse pã minée, rehentata
i cate, notayprussian o nel memorandum, namento, e delle mancanze le quali ne diminoivano il mar.zagaisAzioni a P&ssnessATE AUTummAr. mi-

fa.Ot- quantunque meno abre nella e nelle estiresiloni pregio. Una imons ventafa feno si ëhe èggfdePÑ ranno 1861 e guida nella salle di Susa e BardonndcAaal

t adie e tutride d Duca 383
delPAnstrli• 3 il nanitro raccoglitored'ciggettt antithi,ing frammento traforo delle alpidi 0. F/Barug.]

1 72 SalvaSr 31arlargr e Domenic
Esistedelparlun compinto aquesto rfgnardo di bronzo ricoperto di ossido. Non vi à dubblo che ca- 2 teste asetto dallatipografisFavale questo volumetto

fu ininori irementatt a totill membri dél presente ministero. dkcoÇasp• dàto in una situazionemolto diversadpLtdato..presenta he 1%atore dedica alle personelbenevole e gentili le

i or o e
pdf tind reátafià carida ao non i taase, inibi tini sullernteiëassal oesÏditaÍ beËdissomiàUaaté quali gliibrono generose di loro speciale simpatianelp

tetrice
come Tanno in ogal classe dél regno, i decumen lacidessa della pelle del gtage.delialttgþracolo• trisdesima pircostansidellineendio scoppiato InTo

60 tiuighi dtploniiticlidel 22 di aiosto sÍn dalla loro pubblich Questo avièbbe potato far nascerei qualdbe dubbio in TiaAl Ig .

zione Stanie inttä questiricitpore caf del resto glasti- intorno l'identità del braccia Ùa la medesima arte ilsommario che leggesiin fronted ifoperetta na

na estamedte la n staposidone ver.o raientigist Blipikig .5.. eenaatti entrat.iain:Bai at idea della (varietagmoltepÙcità delle cose jvi accaó

o, 2 brË 1 2, .
non si cr che il governo si:p-a risolver si presto mento di on"braccid sinistrotrivolto al dissopra del nate,- Di Torhao a Bardonniché?Egliodf- I

lapstierr generals
aimandar quílohe risposta31 gabinetti di Viennae capp che compie; la posa della,status ,glgono oggi delle alpi -Prpgetti gigangsscAi -• Øste. Susa Gig
lino sulle ultime' loro comunidazionL Dovremo nata- dubbio. Ma clð che maggiormente, ce ne ¾assicura 6 neers - JAsaans - Congresso di naturplisfi- Ils

Capo di Divisione
ralmenteke11a nostrarispostansate espressioninon l'addëntellatodelframmentochepeWettamenteTIsponde Mi- Gûlrdino d'accigone

rei delld Dirlishne meno ferme e preefÄ per conómttere e respingere a quello del tronca: Finalmente an ultima argomento saggiata neidiatorni d Torino-Oröassano

D'Antasso
argoÊénti ähinóm potranno mal femer ammessi in ricariamo da cl6 che ci proviene'dsgli iteisi raderi -SantuariediM:-;‡cguicoltura-þenæ-M
nimarcatsacondo il drltto nasboalege-che le due deirafattaa Industria. - Facria-JIicarpio - Pont-Agild -Esinunie

grandi potenze tedesche si travagliano di far valerepoli 11 Mtisilo & assai pig editentò dt.andardbbitore di da S. Giergio ¢amsess -Fr di Ipsseps in Torino

llPAESI BASSE solo inTavore dèl duqati dt HolsteÎn e Lauentourgo.nlU :talfabijnisto al mèrità arasuco del'agGaltail, tanto memornsione Addio al lettore.

Scrivono alPindepaadance Belge dalPaja, i 6 altrest in favoreidello Schlén g:Possiamo'dumiñe dire' SãÈler egli acoetta'Inseompensä unibraccialetto d'oro sq

tdinbre angL esser jdà ldatans ohoksi li prospett1ra di qualcheme•> falafpleo611 quadrelli, ed na anelld saraeënofdist-
.....1. tornata, terminb la umselonÀ cado -Snale iniÑrao a ango negro tonSitto ©08085• into Puno enitro di arte harbarica, che pare DISPACG BLETTRICI PRIVATI

cosione, della aeoonda Camera. Comé già T'avovaseWito slonale coll'Aldmagns rtWyanitrii gIt altri oggetti dèl Museo/Per questa ra.
prias, neesnoo eradispostó adaprir u lots) che non Dovendo apriral aÌ & del prossÏ o ottobre la semione glone non possono avere grande preglo.nella serie di
teÀ are risnItuninto k si-seppe alla Giunta deÚe aosire Camere legislatigf il presidente del Con- AnuchiÏá egislå o ggromidel qtianto sensa dubbio Lok etto6rw

di aver compilate im afsärso inofensivo,,il qualÀ non sigliosi propone di Ñca i domanial castello di Glaaks- ne haý framme to del braëto' Inddope nella raccolts 11.Noening Post pubblica un-indirizatr di Gefi

(ilàuna parafÑsi di i¡nello del trono. Furono pro. bourg ore Hsiede ora re:Feder! IA a o el popäiidjgiovarentligg!della úlgta 28'sÃ¤embre, il e time senti
mandati cinque lifècorsi sulle pistiche col Gia pone, stone sara sottopostorall'approrizione sovrana 11 di- gloielleria andca p delle gemme. Indicandone una ép¯ menti di riconoscenza•per l'Inghilterra e usa parole

polition doloniale, sulle finanze, ilull'I ento scorilodi ipertura deliberatönel Consiglio del mtnistri pia fas! l eÌð si a unge'cho egli rlmette pure al la Francia, che chiama seul
e sul CODEÎglÌ0 ÊI,Stat0. A probabile che in questo,doenmento solenne 11 mini Ibluseo un grosso scarabéo funerarlo che aumenta la

e .
Ddmandaiche ssi tengan clei

'aHoenilosie gi approvtPsensa modlicazione annis- stero farà conoscere alla rappresentanza nazionale l serie dégtl bggetti egizi."IÄ scan&o 6 di pasta; ma

mindth del 50 agl, tranne-due. Tatte lo qatstioni politica dL àsistÀnía che intende seguire verso I'¾lo nella parte plana ha una lunga iscrizione dl segnige-
Iltiche throno rinviateia0m discassione del bliahole magna i rog114ci, la quale riproduce la torniola generale della e contro a schiaviin e che 1

4 quest!àn del riscatto del pedaggio dellaaschelda ans11mstia Di preghtera pei defantf. meDal poL (ciò che lo l'iniziati del progresso,

tiets..\..!:non fác En Essiverra ¡ liabÍtniente fÅÑËI .oitlebre: rŠnde pifalogolare) ha låt Nati cani siinbou.

sciolta neRa confeensa che gam downtbengo rlé Per mezzo della valigla Ingle deBè?AntilleÁ del per aggiunta di tigité no Varsänia, 2 otto
alre2 In convenzionesulle prese a della Mosa si olfo del Memicò riceviamo nothÍÑ di druì del Fauno ( saldste le due braccis= col tronco del fu Il are da latino dichiaiaté cÌle

clazionadt un nuovo trattato di ommercio) le quall Me truppe erafslarcata immecuatamente e il
nel disegrÍo e nel-mjylinda SI #Mrh De-

erano gliben avilate, opredodhedobbiamerinanalar dima l aattlán una pHulä ooloin(coiipasÎí:cle! 2:o mano col þnocchio destro puntellato.sufsiiol ed ll

,alla speransa di staccare il Liniborgo dalIn liktiagl!Éà delÌo gnavi, dèÙ 'delliickwalterld sinistro plegato in a to df soslañersi:: 11 destro braccio Pàrigi 2 otto
stone Beymanica d'ÀÌHea), e del trenËeidi 5¥caiTI,, voltläl basso, op to come per aggiungere forza

Tutte queste quistioni e molte altre verranno soll - direttaa su Orizata., tin distaceainento di 80 maribat el:6 tiene il resto del litdo , ed il efalstro tseurvato o O Sö
vata a proposito del bilancia, et¡nipaggi deMa squadra"erufuditefaHa stretto at disopra del capo in atteggiamento di sommo Fondi Frances 8 010 .

Ilmintscro deBa míartneridpienento un progetto di colonna ritruppe ned,aveiinoffatto altro che atira, prorso;,cosi,apparirkmegno la benezia del"disegno id. Id. 4 i¡E 0¡O --97 OL

legge per réclamare sulPeserclxÍo del 1862 là spess'dÏ la clittdal molo sDa ferioria, del volto (Ìl qualé 6 sommã dÎfflüÌtalelfiñe'dâl to ÒõñiõÍfdnt! Inglesi 8 OgO- 93 7¡8.
un udUone e miessä di Borint per yIs costrustone'of seconds colonna com ta (del rimagento delle dere), di quellè labbra apeite( dèllè rnghe, ¾ capeBI FondiPIkontesi i849 5 0¡O- 71 OS

legni,corâizati per lÀ difesä delle coster nast½neiterehn marcia al 1.0 mettembre ,gettati quae la alla iÍnfusa comeSibolo di,tortà di- Prestitolitalfaão id6f 50¡O 72
o La Ginata didchlesta. ha pubblicato testa la snare" autto 11 comando de lonne0o Erincou del' t.o esperaslone delPardit car'T lira deBe pupUle. 56
lisione sugllí Ñ!bri delli mariñerla di È un zaail pare morto questo Fauno é solo pereh6rglikanancano i ovr

litoro assai hiterilsante epon ântiene måne Ál'i00 taito,Èl ore troppe 6
luini. N6 a supporrÑ e questo dòveva renderlo molto Azioni del Credito mcbillare - 1205.

no in foglio, nón vi fu fia le loro ßÍo sikgil otto giod b più vlyace, che il vuoto delle palpebre fossefantten- Id. e ferrate vittorio Emanuele -,8
Il re si rec4 al leo e la regina madre a elmar. tiovansi a Vera crus,'un sol caso di febbre gialla: 11 mente riempinto da dae gääme ýrèsfose che jièrfetta- Id. Id. Lombarë Venáte 62

ALEMAGNA Tomit0 TA Pérdèndo;ls ana itenÑti. ,
.

mentp imitavano lo selàÛilare degli occht. Ma neBa prf- 14. Romane .

BExuxo, 28 setiem6re (alsýachio.telegraßeb dell Is iÁondazioni prodotto dalle nÎt! e pioggle nella ma scopertab gemme an no smarrita cotne'le mem- Admirfache - 17

dépendanca ðelge). Stamine nella daâri dei rappro- Valle de la Soledad fino al Umiti så: 1 notero i chg brá. Se non ohe che .un forinnÁ$i a -

sentanti X algnor ds Blankark ba dato letinra di una. R corriere di Ofixaba non ha potuto Ûrivare a V mento od alèènd assennate learche neHe vlainanze

dichiarazione, di cui ecco la sostanza: - e ©Êas -prima deMa'partènsa del gitrièriff6fsap deŒnntleg^Indus ist ikfongranno un giorno tal Museo
En a

a Dopoebb laCamérab rigettate tutte le spese pro- paète che lo stato morale e sanitarÎo dél árpo di la gambadella quale direita. Così ricoinpoetàgamiä I'altrtfieri la Corte d'Assisie di Luceracondann¥

påstiipel1862 fitorio au'ordInkináto delredeitfto, dizione continua'ad tilsièeda pla'àddisfaânti. mento sarà tale da dimostrare il merito l qiiatè era mond FiaÀcoHe, vescovo di F g¡pa a'dug'à d2Ai

II verno dàre esp ch'ássa i p assolut;- I/Aháádance era partita da Veri äus per Brest fl i9 salita l'Årte ei bronal presso gli antiebi e.potra de-: carcere eh 4500 Ere di multa ; f canõnicõ Ciulli

mento te, stesse risoluzioni pel1868. E sico0nle da sua agosto:J'Amazona arova abbandonata la riida di sacrl.5 gaamentä essercfinvidlato dagli stranieri- ad un anno di.carcereje i500 lire di inulta..Ag
bands II)Soyeino mantiene l prÑ]ioste CI e Aond statf dolor H 20 perìTolbab LáWose is er gÍnnta B 29 Prof. PiercamiNoOreurgi dirett, del Museo· due erano Iprevenuti sotta Pisiputazione di reati pre-
¿yalte pel 1802dai noi örgent, una deliberazioniin agosto.

' waar.zamons.-Fragli omaggi fatti alla RealeFa- visti dall'ait. 268Ael codice penale. ,
e i

mediatapaullt sõlaslone ulteriore delle qtÑstfŠni fä Lo stesio piroicafo reca aoÑs! della Marunica del migita in occasione del fansto matrimonto della Trin- '

contesa non darebbe risultamenti utin, ma accresce- 10 sedembre. La seconda divisiobó*df leg[nf chea- cfpessa Maria Pia merita unã s¡ÏecÏÃÍe miËñaione il Serto .s. -•

robbe consideralÀléente le di!Dooltà. vasi al Messico.non3 era peranca arrivata. Il transa. di documenft attenentialitheali Case ÀiËscoia e di Bra. B. BAE E IPAGRIODLTURAgDICOMMEKOI

Gi qianto "interienatisinora, n a possibile tlantico ifanoese laE Yers Crus erÂ entrata in rada dal gania. Esso op ra dál sisábr Watii:eico Camblagl. Le

na accordo senza la presentazione dinaale Perció, Fort-do-Francé nel maltino del 31settembre; aveva tra direttore e proprietWÑd lla Stalitperla Reale di Fl. . 3 ottobre 1882 omdi pubbital
secondo propapta del consigilo deleministri, Ìf re mi i Ideeggerl gli udlõiali, sotto uÑclali e caporall scelg renze e continuatore di quello stabilimentogtlpogranco ganselidaW 5 0. Ûd. . In1fi75 20"17 1

ha aniorizzatogridrare il bliancio del 1863. dal ministro dèllaimarina poi bilfre i quadri delle che, cominclatoiÑlÍi capitale della Toscana sotto Go , p St '75 30 p.'30'9brá
11 prinefý!ò di una nuova presentazione in tempo compagnie di volöntarl I 'vfa dittormazioneallaMar. alumI e diretto dal celebreTTörrentido passospoeci della m..In c. 75 25 75 72 05 23

utlle non viene ptatito àcartato hi tale goiss; ma 11 tinica e ana Guadalopa, nel Sermartelli e gaind!'n6tla, fathfglia del' camMagi corso legale 75 20 - In li,q. 12 10 10 30 10

governo considera come un dovere 11 non lisolar'and 11 6 settembte , nel3pom yhanno laselato il discesi dal patrlzi di Genova di quel nomarE tra i pa p 81 8bre, 72 50 55 §!80 Shre.
mentará ancoragli ostacoli a unaccordo. Fort4e-France e sono partitidi såryi¾Vá cruz renti delPattuale proprietárió vediam il aidlitaleOrsi, kk'OdeláUmâŒ in 13
II governo presenterà nella prossimi sessione 11 bi- 11 vasc:ello 11 2%renne, con a boråd il generale Forey, cetehre atoriño e 11 capitylo Gioachino, autore pure 15 10 50 50. corso legate 22 &5.

lancio del 1863, con un progetto di legge ché fiss! le- comandante là capo la speditiond el ite-foo , il ge- di una lodata storia della Sardegna e della O refeá•
galmente impriñeipli essenzialidelrlordinamento e 11 nerale di cavalleria de)htfrandol, iglistitt'migglori di Ventidae sono i documenti rigmakii Ïa Casa di Fondi privati.
bilancio del 1888. = questi due uiDefall generall, e il 20 battaglione di cao, Barola e 11più antico di essi (30 settembre 1310) pon Canali cavònr. C. d. g. prey, in c. 510

11 signor Grabow ha dato letturidell'anto#Izzazione clatori, 11 trasporto l'Tonne, che portava lo aquadrone cerne AImone che's'interpose perché al facesse la pace C. d. m. In' c. 515 519.

reale concernente Il ritiro ,del bilancio del 1863; dopo deBWo ussaá uha cómliàgala del treno d' tiglieria e tra 'il riini!F anciaFilippo e Odoardi d'InghBterra.;In Bispaceto egicisie,
di ché 11 sig. Frese ha chiesto il riávle della dichiara-. cayalli a mulidiquesta trappa, e analmente la corretta parecchi del docunienti che seguono trovansi curiose 80BSk DL j!!APOLI -:S ottobre 1865
slone ministeriale alla CominisslonGdel bila oto, con 11 CAaptat , che lia par passegglero 11 cohimâllo de notizie sulla condisjono del Piemonte net secoli scorsi. 15 f5 ää~a 123&
demanda di una pronta relazione. liiancel. E con Interesse sileggeth specialifianto il matSfeËiodel 5

,

LaGiunta at 6 riunita alle 11. La divisione ne n erÃ aspettata alla liartinica na di Sardegna con cui pubbuca nel 1738 Id gŒGrra
I sigg, di Roon e Bismarkhanno anslatito alla tornata. prima delig fine del mese. Non rimanevano più alla contro PAustria, Ala l'emme di quesd jmportantidocu siti.i
-Interrogato sul ponte di sapere so li prositma ses rada che i legni dolla stazione locale l'Amaranthe e menti meriterebbe un'accurath analisi, anatch& an solo
slono si iprirebbe ancora id queánno Il signor di 11 Tartare. ' brera cerino eenie qtiello.che qui not possiamo dare.
Blamark hadichiarato che il governo non aveta ancora I documenti relativi alla störla del Portogallo sono A 50

preso alcuna relativa risoluzione, e che considerava 11 8 e vanno.dal secolo IV al XVIII.

telopo che passerà alno alla nuova sesstóne come una
- FATTI Dl VERSI ses.....i-o .t.Ma cou .ee.ras. . E maggi emŠnzio, emandssario dHera a V

specie di tregua daginte la quale si cercherebbero i --- tenenti altreal preziose nottrie, fra cui si leggerà non rallo, ease stato traslocato a-Grosseto in 10seabg 4
ment di togliere 11 conflitto. Ha soggiunto, la presen. FAUNO DI BRONZO DELMUSEO E TOaus . - In que- senzi interesse néa sommaria relAElone del governo e avrà l'on di spedire al algnori prefetti, conandanti
taziogo del bilancio nell'anno presente essere possibile, sti giorn! 11 Museo di Tprino ha f tto un soquisto che delle forze del Duca di Savola sullo se rcÌo del 's mÍlitari, mmissarl di leva, sindaci delle cománità od
ma non 11 voto su questo bilanc!o. ogni amatore dell'arto antica vedr con placere. 2 que- coloXVI in cui fra le altre cose sono i nomi del con" altrl signo ,le copidchieste o chè gli saranno chléãte,
Ad una questione relativa alla possibilità di modin- sto un frammento di bronzo ossid: to che impþrésenta siglieri di Stato degli utneisil di corte, toedici, gover- eån hubni .ostill di L 2 50 per cadánicobla dellir

care il bilancio del 1863 per 11& novembro il signor di un braccio L'arte squisita che l'artíàta antico ha di- naçõri delle fortezze ed tditefall dêll'éliercÏta à ses Guù!a gr agevólara la co izio e
Roon ha risposto chel'integaHo fra la metà di ottob mostrato perßno nella fináza ce i cui sono condotle Abbiamo dett dioritaro una-spitlËme one 11i pilazione dAlle operazioni prinegi delle love
tempo probabile della chiusura della eessione attuale, lo unghte dei cinque diti, lo rent one mödello df tale voro del signor camblagt e ciò si perela,materia onde
e)l mesedi novembre sarebbe iisuillelente pr la pre genere. Ma cl6 che ne aumenta i valore si à cho fu à bomgosto31 s'uÑ111>ro á si per la bellessa tipagra- -

eentaalone del blianc4 e del progetto di leggé. un membro di ua,Fauno dèl nost p Alusèo, tado piû Aca e¼ culjsé à gareggiare con qñant di meglio ETT A COL I DUGGl
11 sig. di Bismark ha ripetuto che 11 governo, riu, che il Faabo; capo lavoro delliarte di fondere i bronzi, si h fatto anche alrester 1½ feÌici lyde i dire in --

rando 11 bilancio del 1863, cercava di ottenem lapace è unicó in tutta PEuropi. Fu rlt ovato già da alcuni questa occaslone alla luce dei documenti ineditÎ Af-
e an accordo, anni negli scavi dell'antici Inònst is pressoquel b6rgo fato dire uit Im! o relativi aÌ1e diBREtÎO Ch C&RIGNAhÛ« RIPOSO.

Avrà luogo domani a sera una nuova rhinidae della situato sulla ylpa destra del Po a ett iniglia circa da hamÏ0 teitè sffebeemente strettd nuori viheoll dl ami VITIORIO (MANUELE. Riposo.
Clunta. Casale che*ãi chiama 3foriteu. Ma non so per quale cizia ed alle za.Âlredizione, come cosadi,lusso, si NAZION&Li Riposo.

DANIHAROA -

sventà†ah niembri del corpo d idarono dispersi net trâssero sol8 eentò esemplari, má per vantaggio degli ROSSINI. (pre li). La dramm. Comp. Capella e Guin-

Scrivono al Journal de Franefeit da cependghen 2'J
suo ritrovamento. Laonde 11 Muse > hon gioisedèva che studi iith ci è desigrabile che in più modesta fornia soni recita: Una limiglia di colli forti.

settombre:
11 fasto ed il corpo mutilato delk duo bricóla e di vengano guel ocumenti meest a dieþosizione degli a• .

co Itti i nostri glernali, si può dira senza epcezione* u rtain te he diakinuiv, di melte ii..valore.
or cita: Le toscierne elastich

disiónf p é à d
c e on' Se non che una eilce sorte pare che presieda al de- la prima volta pubbliente di Fulvio Testi che, comesa ALFI ( re 8 112) La dramni. Comþ N00tt a Prella

sin ed Andtria, e bol mézzo delle ill le dde d
stino del Fanno, e voglÌa come un Isidenovella ricom- ognuno, non era nieno ardente patrlota che valente

.
•yeci quatteo pretendenti.

potenze tedesche
, come mandatar della Cent d a

porre le membra dell'antico Osir, lacerate dal mal- verseggiatore, e dedicava i suoi versi,cosi caldi di sen- SAN IAlig. (ore 7 1¡E). si rappresenta col!¢

va6io Tifone. Il braccio destro e lo à piegato nel go. I timenti patril al Grande carlo Emanuelc i phe, come i marionetto: ballo La fattaggiis di s. gartino.
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. PREFETTURA Torino - Tip. G. FAVALE o Comp. o presso i prinoÊp i librai umRErrO SUBasuzIONETOLOkralilA.

di Gio, BaggistaFerrore, là commissAo Î iÈ ËÑndario di Cunen
DEII.Á PROTmcri la Torino, efa n. Si, e dr eim listanza della signota Luigia F4100 moglie

DI POllTO hiÀÍJ R NUOVO vanni Olma, da etnoin so- di Gloanni On-blaaorresidente tinkCone0,IZÏ0
.

ciet& col detto in sia 8. Doment- quate erede benenclata della proprio madre

r Ëe im COMPILAT0 ÀD ÜSO DEÙÍE SCUOLE
, "lË¤ o e

to e ro na pa 7 es

ik pubblico à qvrettito obe nel giorno di ,
DA Carta bollata, e di comparite gaindi neo, sezione San Benigno no llolino

sabatoji T. ottobre alle ore 9 recise EaWI6I DM¶.Ina ROCE e REDERI€o TORRE - g
nalmen tatt aa. en Roero, col na. di maapa 6 #096, 6097,

ung ,,=b e$$ e
Du grossi volumi inÃ2· comin$tŠ$ nrica liartino1$. Si 1|g 6 , OSS 6 deMas

patto della sotaministranza del pane at d!- 11 âëeondo e diŸiso iti död þärti.
Ottobre, promimo,alle o 9 di mattina, in so sato alla casa di 8625; e uantoal

ni m I i reo ri ,000 ggie in minuto cÀr ttete.)
una salad o a l verl6 di 10 a

Mäurizio e Sin Remo, non,che del peut- Prexxo L. 11, 75 'toräò, 1114 7.briisst• nale la Å"to sa mese, e Maper
ténsfarlo di OnegIfa, en!þresso di centesim! ATT. Ëassar lå dost. sligt dettoinoanto l'odiensa delli29 ottobre pros•
venti e tuuleelmi seuecentodieel, coal tldotto Si vendono pure legati in plena telak preso 4 ¾ simo gatalo, ore 11 antimeridiane, la una
col snaccennste ribasso dei ventesima, paa SURASTAEIONE. defl(sae solite sale.
Maa'am 'd' '.'.V" I.' ISTITUTO·COlWITTO CAlml.I.ERO . "a.wir.'t:TL':. 9° "- ,','b proe

pe g te ere Isregatorie alle IRB. Aqeatensi0
,
ColÈegi militari t u a nogo a naa i i

utlizio nelPindicato Ltlorno ed ora in cui sara éd alla R. Senola di marina , in Torino go, rappreiientato da di Inf procuratore SURASTARIONE.
deRherata definitiTamente la un solo iqcanto Venner traslocato in via Salasso. a. 33, in più vasto locale, ma due nortB4e tattà chtéso *apeelale infra sottosoritto, contró li Bare gg•ggggg ggjg gggg
alPestinzione di candela vergine a ravore esclustramente per l'Istigato.-- N. B. I oorst incomincierandoal principio di novembre bero Angela, qual,tatrice del minori.d4 101 taro..ore:11dt,matdas manu.il tribadell'ultimo e miglior o erente , sotto l'os- Ogli Pletro4rano--, Gipppe, yl i a. di elroondario di Cones, avrà luogo lala eali del

ITUA ÍOÑË .
°. ',$, . f.m?«,1Ar."'c¾ €nfal':ålb i a G I nl a

.A.,. °Û ËËLLA CÁŠSA 0ÉL COÑÑÉRCillË DELL'lÑÔÛ$ÌÑ ,"(, '°¼gg.: 1 g" .g
L'impresa avra prit efptó al 1 à una CREDIT0 RÍOlill.IARE coÃ©nti in an,corpo fabbrica ru tfea forta,detprimo lotio di 3 e del so-

terzainerà al 31 dicembre 1863, terréaá di antitattyp Erd 1. cent. 16± condo lotto dfL. 511
o aprima d a Torino, li 30 SettemÒr) 842• a e náil6 e 218, ed

d
er d ta rd

rispensahilità per attendere all'appatto a gggggg paggggg di er ut. a nugle dima M annessa OperaPI dolo p(
4e lay dd • Ooincontanu

C a . . . . . . 1. 681,85181 Capliale . . . . . . L.10,000,000 na ee ed11d in ràsfa-
yonadiAnres lo GT6

Talo ro nedi is one a 57,826 88 ati cor ati . a 7,440,778 93 A. C010mba t00. c

h ara che si osserveranno melPap- Ago per B41doazioni.
13,07

Rim ed t glio .¥ 11,7$$ 1
SSAST Pomrva 54 de e n d a ne

palto le formailtà prescritte dat vigenti r stab!!f di proprieta . .
i 2,8 7,796 78 Créditori diver oc rrispon- Alt'adiensa del tribunaleedel cirËèddario bando Tenale delli,6 correnter aettembre

irolamenti ed fatrusioni 7 d'ovembre 1860 e Debitori diversi e corrispon- denti all'estero . . . » 12, di Torino delli 8, del atorg no-
3 novembre 1861• denti all'estero . . .

¾ 18,603.182 74 Capitali in sospeso .
i 2, vembre avrå luogo, a a septenza «

- v. - . . • •
-

Porto HaarlEÍ9 40 settembre 1862. Battello a vapore . , , a 20 ,000 9 Perdite eventhalt . . . g, di dette trfliunale del $$ scorso, Cunecr i settem 86
Y

er(ISegretariocapo Spesediverse . , , .
. ,2¾ Fotadodiriserva

. . . • 123,95842 dbÂÑa a 1,.diberamento egi Çamil L an p.e

G. B. CICALA segr. Tattild L 3,050,23Ó 89 fotale L 854050,259 89
a

3 L

Li6raria BBIGOL& a San Carlo in Atilano do H Domenico, Oluseppk Berdinando J.en atto d glora .4ogsh celebratoudat

U ZIO
fratelli Durando ed Aútonio Boisso; tjnal notato ëottoscritto, at;dejlteró al afgnog
terzo ponessore, resident! li trqÿrian la Lufri Parenli,l'fikadescritta casi per .lirà

IGIENE E FISIOLOGIA ,
Chieri.e l'uldma in Torino.,cott sentenza 1500,che sutpreisò dil.. 1200 &leepdnerg

A A D A TL del sulladato tribunale del circondario del all'inoantas 64?instanza, del; eignorgotato
DEL MATRIMONIO a a a UL lanLD i apru. 1862. -

, , , u. mor¢u sindaco dens fauha Paganonetil
Genota, li 30 3ettam6re 1862. L'incanto verrà aperto sof preist daÏ\1n. terudne per fare.I'àumentodel aesto al detto

ossin stante città di Chieri offerti, oloë di E gig presso, scade con tutto H 13 ýrotalmo ot•
STORIA NAT RALE E MEDICA AtuW • Passive 1 lot di L. 167 poli, di L 1612 pe¡ tobre.

DELLOSTATO.CONIDGALE rtafoglËo.· Itaie. . . . . . I..9,00 60 'ail band de no a p am

E DELI.A IGIENÊ SPEGIALE Ì>El CONIUGI Rieic0Bt0pagat0 a 53,434 48 ', ' ' venale del 5 corrente mese, viilblie nelPuf- (97 ses. E, E.
neue diverse loro fast, e del neonato futeressi s. conti corr útf* 89.7Él 19 Dividend a pag.sÎ dÔpositf 3 78 Si dolo del groe, capa innocenzo Rikhett via T $7 1884

con igure Interçalatenel testo. ' ' ' '

515,409 66 Elfetti a pagare . . . • 1,981 Ti porte del Glaldo e di Ark diare go riotti Catterina di FarnispeaWW - . . . Dividendi dell' nit. sem. Si cent. 19, pari a taTi Si, la presoritta autorizzazione del tribosalédi
NHano, preiso l'editore Garr Biioor.a azioni . . N. 700 a 5,500 00 Lotto g questanfroondarlo, fatto at.lotti 2, 11;16;

libreria a San Id. arretrati a 2110 a 887 50 Due persioni di Barbaeana.lote ora 19, 55, 25,,26, ,, ed aumento di sesto -

2 701. in-18, di circa 400 pagina cadano
Fondo di riserva . . . i Ì 18 85 o a

e
d aba 1

sig or van i Cava1U ot

Presto im O 8; ' d1 Are i, ceni, Si letto quarto del ni gia di spettanza di
2 pubblicato 11 primo volume, 11 econdo L. 21,835,16& Sg Le 21,856,864 82 Lottò 8 .

Giuseppe autonio stoppant, ettŒEtì Bel A•
vedra la Ince alla meta di ottobre con ggggggo DÈL PORTAFOGLIO

'

campo già= prato¿ ziella regioie del Fan-
b e Mto d d I I

A chi rimette un Taglia postale di fr. 6 d 1 d 80 gettemWe
uni, di are 87, cent. 16° detti lotti, consistenti in una casa oídle,

at IIbraio saidetto, avand la pubblicazione a « Lotto A•
. .

Vigne; prad, arstorti ed in due ease rustle
del 5 volume, saranno spediti franco per BWMA * ,

JSCITA 1. Corpo di cascina, nena Serbo, che, saranno nuovamente posti alfinoanto
postá fdue Tolämf. Ad opera completa O Effettirlescontati ed . Composto di tabbricato civil dr co, ala, per Pudienas del Biorno,23 tenturo ottobre.
prezzo sark lavariabilmëàte portsto a fr. A M1 1 3 re N. 7#6 L. 5,826,878 70

t cmet dal l' N 805 $,781,259 88 a 0 , e .e campo muitenenti, di
9à o r a m , sara

Id. anteriormente . 1550s 9,832,813þ Id. angerÏorsiente 11318 a 1,919,005 97 2. Campo e prató sinfultelienti, 56118 delibérati sotto la stretta assortanstdelloOCR a ---- ------, .s- regione di San Biartino, di are 198; can• condisioni cotA spooficate.
DELLE STRADE FERRATE u. sies 1,.11,709,191 98

,

siis 1..18,690,265 as tiare 28 novars, N 20 seitembri(ISOL '

det s.¿ dyransiria, deus venezia,
, ens i., 6,7 i,oli ei at lÎ sod t itag . 1,8)0,f60 f CamÑ, nella reglone dellä RhocKN&tfo Bartorio sost. Rivarolf.

dells lambardia e delf1taua Centrate dell'Inchtuds, di arà 89, centi 82.
Totàl . $25( L. 31,500,835 06 Totale it. 3254 L. 21 500,835 06 Torino, 13 settembre 186i CITAZIONS

AVVISO À0LI ORIST( Rambandinost. Richetti p. c• Iloaciere Gblotti addetto al Ibtinale ÑÌ
otroondarlo di PJaerolo, con atto 30 cor-

11 Conalglio d'Amministraziona ha Ponore 11 Padri di Famiglia femilatore a ÈIIce usoita at ressuor imam. renar setteä.bre, solfinstaarA dellí Maris

41 portare a conoseenzadel signori Azioni- ÉÅ¾LEnfATO) A L. 30 All'udienza delli 31 ottobre prossimo rein Teresa Fantrero vedova di 01nseppe Ram•
ch a datared 1 em pdn 11 I Preti delli lililiidilà coatlanand A di- P levare H fum at estiÍlti e l'aflapò¯ d Î o d1 Gd a rál l e Kg u o n t

sterline so esioni rigare in _Fintialatina aff Colleglo Tecnico, trefittadat cessi, Ospg, Teatri,ecc. dita per pubblici incanti di varii beni sta. Romaatto da Comtana, asseptó 1101oránzli
Itt ¢at ficevono a abdles pensione Jova- Presso MINA CARLO funiMí, plasstaan blit atti nel territorio di Borgo San Dal e Francesco tratelli Fassetta di Domenloo,

If prinlo a oc cu n) delle astoni per nett1 81 clvile condistone dai 6 2 annt' Carlo, Torino. m3EEO, ROCCETIone¿ Valdieri a Sambneno di domicilie, residenza.e dimora ignoti, a

.L.L.....¾.T.L""Z°a 7,:,J;21.Rí" .".us s:"O g•t,•,gg•da u e i cooini 0æ¡ s
,
ne aña f

come acconto ani versamento• • Geografia, nell'Aritmetica, gebra e Geo- GlTAZIONE PER PUBBLICI PROCLAM1
Gristoforo Forasseri rreidealein cuoen, rap. L'oggetto di assistere al gi cio di divisione

I signorl Aslonisti Who enttuassero B metria, nella tenuta det librLe nel diae¯ Nella causa vertente avanti il tribunile preseótato dat procuratore sottosarlsto, tvl vorrente tra gli instanti eredi di Gio-
versamento dopo 11 15 novembre, dovranno gno. -- Per il programma ¢frigersi al Su¯ del cirbondario d'Asti fia la confraternita quale curatore dell'eredità glacente di Gio. tanni Battista Rutansuo e gli eredi.di Glas
sottostare al pagamento degli interessi fu periore del B. Collegio GIIIGL1ËRf in Fi' di Montegrosso sotto f( titolo della SS. An- seppe Maria Trocelli, Apertasi in Borgo San seppe Rußlnatto suddetto.
ragionedel 5 per cento collá decorrean nalmarina• nunziata, rappresentata dal priore Stefano Dalmazzo.

* Pinerolo, 30 settembre 1862.
dai t novembra - Curti di detto luogo, e 11 eignori canonico Tale vendita chaßoveva aver luògo !! 9 V. Facta p. c.
I versamenti dovranno essero elrettuati: ¡,i¡ Vitaliano Rossi, quale vtcarle capitolare di scoreó fuglio, si rése ¢eserti per mancanza
a Londra in lire sterline, . . . . sys' questa dioodat , e aseefdote claseppe Pa" di oblitori, e l'iècanto, solfinstanza del sul-
a Vienne, Trisste e Vtneria in moneta an- .

-.=· - russa, parroco di ILtontegresso, sono citan lodato enratore, venne
' riaperte en di un ESTRATTO DI BANDO VENALB.

striaca secondo 14 corso legale di Londra Essendo terminata la convenzione della ad interreptre, ad lostanza, della p a presso minqre a cadono delli infra speci SulPinstanza del signor GiovanniO!acenia
ael glórno del versamento, società Vassia-candellero, 11professora Carlo via ordlaaria o nel termine deati lotti, dietro a positt decreti del trt Long, residente a San Giovanni di I.userns

œ Me f c

, Ginevra e Fran-
an

a

t n la
ett e n s

a

on
Lo .antorizzate a ricevere I ÑN- To co vitto con sonola preparaturla alla B. q cr La suddetta vendita di bent Etabill é d1 e tua ra ridiandd proce rà

menti sono • itilitare Accademia di Torino, e a tutti i P chu elle det priore e sotto risa in sol distinti lotti, di cui li tre primi pregiudielo di Bartolomeo Malan fu Darto
a Vienna, la Banca di credito, follegl Militari dello Stata - Via della ao! a t in e stone del decreto stesso dei bent stuati la Borgo San Dalmazzor * Iomeo, residenta in Pinerolo, d'una casa,
a Parigt i sigg. fratelli Rothschild, Meridiana, n. 10, þlano prirno. Pa conseguenza si abblano a mantenere eff consistenti in corpo di casa, orto, gravere campo, prato, ripa e gerbido; di are SA,
a ra, i sigg. N. M. de Rothschild e anc g re conf antp ta e to ti g saa ; 11 ar adel e

g rot ci d artin. Irie' ngr a, o 11

a Bologna, signor! B. RIssoll e i el p usesso di proc alle eles
se no udeic0 d asin Valdie 178, 175, 186 e 188.

I ligg• rpurg0 e Parent ,
C&SCINA da T elta in territorio e

a bp o z a eesee a I

a Venezia, 1 sigg. Jacob Levi e figif, priore di dare il conto dell'am I trazione zloni i rezzo a e un ot o sadante, antentloo GlaudA
a Francolortesul tleno,isigg. A.deRoths- cato civile e rustÏco, composta di prati per a pent del carteamento est enate delli 29 scorso mese di agosto, visi_ Pinerolo, 30 settembre 1862.

,
child e figil• Ltt. 9 elroa, e di campi ed alteno. 11 tutto Questacitazionetaantorissatacon dreret alle nel!o studio del sottoscritto, e presso Lamarchia esos, capi

a Qinevra, i sigg. Lombard011er e Com- rrigabile. del tribunale d'Ast! SO settembre1842.
,

la segréteria del tribunale sullodato.
Far capo dal procurstoreespo inSa10SEO, Asti $$88t(Ombf6 Î$$ • ÛUne0, 11 $Ê Settembre 1882.

Torino, 29 settembre 1802. signor Giacoine Rosano, Ciece easL S;emondo Csar'llo Laciano p. c. Torino -. TÍp. G. Favale e Comp.


